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Elle et Lui 
 

Ce face à face au restaurant a exacerbé tous ses sens. Combien 
de fois a-t-Elle voulu se pencher pour lécher la petite fossette qu’il a 
au menton ? Sa bouche veut la sienne, ses seins appellent la 
morsure, son ventre crie le manque, sa peau réclame ses caresses, 
son odorat veut se griser des odeurs aimées. Dans la rue, Elle 
passe son bras autour de sa taille et lui jette des regards empreints 
d’une détermination sans équivoque, d’autant plus qu’entre chaque 
réverbère, leurs ombres enlacées lui rappellent qu’ils ne rentreront 
pas ensemble. 

 
La voiture quitte la ville. Du doigt, Elle montre un chemin, le 

regard aiguisé par l’impatience. Il continue. Un autre chemin. Pour 
Elle, peu importe l’endroit. Il s’engage en marche arrière dans un 
sentier de terre battue. Les haies qui le bordent enveloppent le 
véhicule dans une pénombre propice à tous les débordements. Elle 
décroche sa ceinture de sécurité et se précipite sur les boutons de 
sa chemise, avant même qu’Il n’arrête le moteur.  Anticipant 
l’énergie torride que leurs corps vont dégager dans l’habitacle 
restreint de la voiture, Il entrouvre les fenêtres. 

 
Pour la première fois, Il n’est pas aux aguets et n’a pas sa 

retenue habituelle, liée à l’éventualité d’être surpris à pratiquer des 
activités trop personnelles dans un lieu trop public. Sa violente 
envie de caresses éteint sa peur d'être découvert par des 
promeneurs. Qui passerait d'ailleurs dans ce chemin éloigné de la 
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route et surtout à cette heure ! En effet, le tableau de bord indique 
vingt-deux heures vingt-deux. 

Vingt-deux. C’est son nombre fétiche, son porte bonheur. Il aime 
ce chiffre deux. Vingt-deux, Deux fois deux, pour bien insister, bien 
se le graver, en être sûr. Combien de fois s’est-Il amusé à jouer 
avec ce 22 ! En retournant le premier deux, en le mettant en face 
de l’autre, cela forme un cœur, chiffres enlacés, tout en rondeur, 
tout en douceur. Aussi caressants que les mains féminines qui à ce 
moment précis accompagnent d’un doux langage l’effleurement de 
son bas-ventre. Des frissons de plaisir dévalent jusqu'au bout de 
ses membres. 

Elle l’embrasse, le mordille, le lèche. Il soupire, ses yeux fermés 
dessinent un sourire d’abandon. Elle s’attaque à sa ceinture, ouvre 
le pantalon, glisse une main vers son sexe. Elle sait comment, en 
quelques secondes, exciter son esprit, aiguiser ses sens et faire se 
dresser dans l’entre-jambes masculin ce qui, ensuite, viendra en 
Elle. Ses yeux cherchent les siens, les trouvent et se noient dans 
leur désir réciproque. Il relève sa courte robe jusqu’à son sourire, 
Elle se met à genoux et se penche vers Lui mais le pantalon 
entrave les caresses de sa langue, Il soulève ses fesses, Elle l’aide 
à l’enlever et reprend avec plus de vigueur. Sur ce sexe offert, Elle 
fatigue avec bonheur ses doigts et ses lèvres. Ses pensées se 
diluent dans sa soif de Lui. Tandis que sa bouche donne du plaisir, 
sa main effleure l’intérieur de ses cuisses. Il frissonne... Les siennes 
favorisent le glissement du minuscule tissu de son string et finissent 
d’enlever sa robe. 
 
(à suivre) 


